
zîId

j- ~

Ltt~5i (g'nununn"s
TROISIÈME SESSION, CINQUIÈME PARLEMENT.

DISOURS DE M. BLAKE, SIR J. A. MACDONALD ET N, LAURIER

sua ans

TROUBLES DU NORD-OUET

OTTAWA, 6 JUILLET 1885.

VOIES ET MOYENS-L'INSURRECTION- DU NORD- à l'administration des affaires du Nord-Ouest et qui dans
OUEST - mon opinion,,prouvent la vérité de cette accusation, mais

M. BOWELL: Je propose que la'Chambre se formede
nouveau en comité des voies et moyens,

M. BLAKE Je désire avant que cette motion soit adop-
tée, appeler l'attention de la Chambre sur une question dont
j'ai donné avis dès qu'il m'a été possible de le faire, 'J'ai
donné avis, par l'entremise de mon honorable ami de
Huron-Sud (air Richard Gartwright), de mon intention
d'examiner la question du Nord-Ouest, le soir même où le
premier-ministre a déposé les documents qu'il a dit avoir

intention de déposer pendant cette session, et depuis ce
temps, j'ai attendu l'occasion qui se présente maintenant
mais d'une manière peut-être inopinée. Je me lève pour.
accuser le gouvernement d'avoir, dans l'administration des

.affaires du Nord-Ouest, antérieurement an dernier soulève-
ment, commis des actes de grave négligence, de délais et de
maladmin istration dans des matières affectant la paix, le
bien-être et le bon gouvernement du pays. " Je n'ai pas
rintention de traiter beaucoup de questions qui se-rattachent

qui, malgré tout. cela, - sont plus éloignés des événements
particuliers qui forment, A mon point de vue, le sujet de la
présente discussion.

Par exemple, la politique générale de chemins de fe-, la
politique générale financiêre, la politique générale d'exage-
ration, la politique générale de colonisation, l'usage général
que l'on a fait du domaine public et du pouvoir de nom-
mer aux emplis-tout cela a conduit nu publiciste éminent
qui n'est attaché à aucun parti, après avoir visité, ce pays
l'été dernier, bien qu'il ne soit pas allé dans les régionspar.
ticulières qui ont été le théâtre des troubles que nous venons
d'avoir, à faire part de ce qu'il a vu et entendu le long de la
ýgrande voie ferrée. Ce pupliciste éminent, M. Goldwin
Smith, dit dans le rapport de sa visite:

Personne ne doute que les intentions du gouvernement d'Ottawa en-
vers le Nord-Ouest ne soient bonnes. Mais c'est un gouvernement éloi-.
gué; son chef tout-puissant n'est jamais allô li-même dans le Nord-
Ouest; et les-appels et les sollicitations sont des moyens ennuyeux et
précaires. C'est un gouvemement de parti qui ne peut rêsister aux im-


